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nombre de molecules d'oxygene mobilisees par une molecule
d'ozone:

c 10"5 5 10-6 10-" 5 lO-7 10-7

n 18.500 26.000 74.000 100.000 200.000

On rend compte ainsi de l'accroissement, avec la dilution
de l'ozone, de Taction catalytique d'oxydation exercee par ce

corps; cette propriete a ete mise notamment ä profit pour
doser l'ozone aux concentrations extremement faibles (de l'ordre
de 10 6%) auxquelles il se trouve dans l'air atmosphörique l.

A Torigine de la predominance des actions de surface dans

le cas de l'ozone, il faut placer le pouvoir adhesif extremement
eleve de ce gaz. C'est d'ailleurs ce pouvoir adhesif eleve qui
explique les effets physiologiques marques (dont certains sont
utilises therapeutiquement) de l'ozone, meme tres fortement
dilue; car Tintensite de ces effets doit etre proportionnelle ä la
concentration de l'ozone dans les couches superficielles du

Systeme adsorbant, concentration qui est reglee par les lois
de Tadsorption.

Claude Rossier et Paul Rossier. — Sur un cas particulier
du diagramme de Heyland relatif ä un moteur asynchrone.

Rappeions quelques proprietes du diagramme de Heyland.
Les vecteurs OU et Ol representent la tension (constante) et
le courant consomme I. L'angle 9 est le dephasage. Si 1'on

fait varier la puissance demandee au moteur, Textremite I
du vecteur Ol decrit le cercle I0IB, dit cercle de Heyland.
Si les pertes ä vide sont negligeables, ce qui est frequemment
le cas au moins en premiere approximation, le centre C de ce

cercle est sur une perpendiculaire ä OU passant par O.

Dans ces conditions, deux mesures sont necessaires pour
determiner le cercle de Heyland. Une premiere donnee,
interessante par ailleurs, est le courant ä vide I0. Sa determination
est facile. On propose en general, comme deuxieme mesure,
celle du courant de court-circuit, le rotor etant bloque.

Ce second essai est delicat: caler le moteur n'est pas toujours

1 E. Briner et E. Perrottet, Helv. 20, 293 et 451, 1937.
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facile; le courant de court-circuit est de l'ordre du triple du

courant normal; le moteur et l'installation ne le supportent
generalement pas. On en est reduit ä operer ä tension reduite,
ce qui ne va pas sans complications et sans introduire quelques
erreurs.

Examinons le diagramme dans le cas particulier oü Ol est

tangent au cercle de Heyland, soit OIx. L'angle 9 est alors
minimum et le facteur de puissance maximum. La figure est
construite pour ce cas.

Tragons le cercle de centre O et de rayon egal ä OIj. Soit A
son intersection avec la demi-droite opposee au vecteur OU.
L'examen des angles marques 9 et 9/2 sur la figure montre

que la droite AI0 passe par Ix.
Cette remarque nous conduit ä la construction suivante qui
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a l'avantage d'eviter les difficulties de l'essai en court-circuit
et qui permet de tracer tres simplement le diagramme.

Montons dans Ie circuit un amperemetre et un phasemetre
et determinons le courant Ij correspondant au maximum du
facteur de puissance. II n'est pas necessaire de mesurer le

dephasage, le diagramme est determine des que l'on dispose
des deux intensites I0 et Iv

Pour construire le diagramme de Heyland, marquons OI0,

perpendiculaire ä OU, trafons le cercle de centre 0 et de

rayon egal ä 01^ Marquons A et tragons la droite AI0; eile

determine Ij. Le reste de la construction du cercle est immediat.
Cette methode est evidemment plus simple que celle du

court-circuit. Elle a l'avantage de permettre d'effectuer toutes
les mesures ä tension normale et dans des conditions de fonc-
tionnement normales. On peut par contre lui reprocher le fait
que l'intensite correspondant au maximum du facteur de

puissance est mal determinee. Ce qui interesse le praticien,
c'est l'arc du cercle de Heyland qui correspond aux conditions
normales de fonctionnement industriel. Cet arc est precisement
celui compris entre I0 et un pont voisin de It dans le quart
de cercle de gauche de la figure. La puissance nominale correspond

souvent au facteur de puissance maximum.
Notre construction permet de resoudre encore tres simplement

un autre probleme, determiner le courant ä vide, le

courant nominal et le facteur de puissance nominal etant
donnes; on admet que ce facteur de puissance est maximum.
Ces grandeurs figurent generalement sur la plaque de la machine.
Le courant ä vide est donne en tragant la droite AIX et en

cherchant son intersection I0 avec la perpendiculaire ä OU.
La figure donne

r CP T /l — COS <P

I» - II tg 2 - 1 y 1 ^t- COS~<p
•

Cette derniere expression a l'avantage d'etre calculable sans

table.
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